
UN VÉLO-CARGO POUR LES 
ÉQUIPES DES RENCONTRES 
DE LA PHOTOGRAPHIE D’ARLES

Le vélo-cargo a été loué sur une période 

de deux mois : de début juin (à la veille 

de l’ouverture de la 54ème édition des 

Rencontres d’Arles) jusqu’à fin juillet, 

couvrant la semaine d’inauguration du 

festival du 3 au 9 juillet 2023.

Ce vélo-cargo était composé d’une caisse 

de transport à l’arrière de 1,5m3 et a 

permis à certains membres de l’équipe 

du festival de se déplacer de manière 

écologique dans le centre-ville d’Arles 

pour y effectuer des livraisons.

Il a principalement été utilisé par 

notre coursier du Service des relations 

publiques, pour la livraison de supports 

de communication, des sets de tables 

destinés aux restaurateurs, des sacs 

de bienvenue destinés aux invités, des 

plateaux repas destinés aux équipes de 

montage des expositions, de différentes 

courses destinées à l’accueil des invités et 

professionnels de la photographie, ainsi 

qu’aux équipes du festival. • Les points de préparation entre 

l’équipe organisatrice du festival 

et l’association Taco & Co.

• La formation des équipes par 

Taco & Co à l’utilisation du vélo-

cargo.

• Un espace de parking dédié.

• Un mode de transport en 

adéquation avec les missions du 

coursier et la ville d’Arles.

• La motivation et l’adhésion du 

conducteur au projet.

Les freins / points à améliorer

• Mode de transport non 

adapté aux longs trajets, au 

transport d’outils volumineux 

et aux missions nécessitant 

le déplacement de plus d’une 

personne (cas de la régie).

• L’ouverture à toutes les équipes 

de l’utilisation du vélo-cargo 

n’a pas fonctionné : nécessité 

d’anticiper et d’intégrer bien 

en amont son utilisation dans 

la méthodologie de travail et 

dans les pratiques de chacun / 

réticence liée à l’effort physique 

nécessaire.

• La météo défavorable 

n’assurant pas une sécurité 

optimale.

Les éléments de réussite

L’utilisation du vélo-cargo a permis de 

remplacer la location d’un véhicule thermique 

sur la même période. Le coursier a beaucoup 

apprécié travailler avec ce véhicule éco-

responsable en parfaite adéquation avec ses 

besoins et ses missions. Cela a facilité ses 

déplacements dans le centre-ville d’Arles, 

contrairement au véhicule thermique. En 

revanche, ce mode de transport n’était pas 

adapté à tous les corps de métier et n’a pas pu 

être utilisé de manière opérationnelle par les 

autres équipes.

Résultats


